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Passablement irritée, Lassogirl pénétra dans la salle de séjour :

— Ah, vous êtes là ! fit-elle à ses co-équipières. Puis, prenant un

ton exagérément mielleux, elle ajouta :  

— Ça va ? Tout se passe bien, les filles ? » 

Installées dans de confortables fauteuils en cuir, Tam’girl et Divine

dévisagèrent le miroir dans lequel se reflétait leur amie.

—Tout  se  passe  pour  le  mieux,  miss  Lassogirl,  se  chargea  de

répondre  Jean-Steve  alors  qu’il  coupait  les  cheveux  roux  de  la

dompteuse à une vitesse phénoménale. La couleur de miss Divine est

presque terminée et je donne une dernière touche à la coupe de miss

Tam’girl.

Jean-Steve était le coiffeur attitré des Super Filles. Comme elles, il

avait des super pouvoirs. Capable d’élaborer une coiffure en moins de

dix secondes, il pouvait également refaire pousser les cheveux qu’il avait

coupés dans le même laps de temps. Pareillement, rien qu’en appliquant

ses mains au-dessus de la chevelure, il  pouvait  changer sa forme ou

coloration.  Cerise  sur  le  gâteau,  l’homme aux  lunettes  fantaisie  était

toujours d’humeur enjouée et débordait d’idées tendance !



— Et  voilà !  exulta-t-il  en  levant  les  bras  comme un  vainqueur

d’étape.

Le  visage serein,  Tam’girl  contempla  ses  ravissantes  bouclettes

dans le miroir.

— Bravo, J-S. Encore une fois, tu t’es surpassé !

— Et toi, ma chérie, fit le coiffeur à Divine. La couleur te plait ?

— Elle m’enchante ! gloussa la magicienne, aux anges.

À bout de patience, Lassogirl tapa du pied le sol.

— Eh, oh, les filles, vous le dites si je dérange !

Elle n’avait pas cité volontairement Jean-Steve afin qu’il évite de se

mêler encore à la conversation.

—  Mais  vous  ne  nous  dérangez  pas  du  tout,  miss  Lassogirl,

rétorqua  ce  dernier  sans  saisir  le  message.  D’ailleurs,  si  je  puis  me

permettre, une petite coupe ne vous ferait pas de mal. Personnellement,

je vous verrais bien avec…

— Qui de vous deux est de surveillance cette semaine ? coupa

sèchement l’agile, mains sur les hanches.

Pivotant  leurs  fauteuils  d’un quart  de tour,  Divine et  Tam’girl  se

fixèrent avec embarras. 

Depuis  que les Super  Filles avaient  installé  au sommet de leur

base un radar sensible au Mal, elles s’étaient organisées pour surveiller

à tour de rôle sa présence sur la carte du monde. Enfin, normalement…



— C’était toi, non ? avança Tam’girl d’une voix hésitante.

— Ben, je croyais que c’était toi, bégaya Divine, le visage écarlate.

—J’en étais sûre, fulmina Lassogirl. Depuis le début de la semaine,

ni l’une ni l’autre n’a assuré la garde !

Et  elle  tourna  les  talons,  montant  un  escalier  métallique  en

colimaçon débouchant sur la salle de veille.

— J’en étais sûre, répéta-t-elle, la mine sombre.

Sur  l’écran géant  figurant  la  carte  du  monde clignotait  un point

orange.  Les  doigts  de  la  super  héroïne  glissèrent  avec  agilité  et

détermination  sur  les  boutons  du  tableau  de  bord.  Elle  fit  un

agrandissement : le point orange se trouvait à Paris, au niveau de la tour

Eiffel plus précisément.

La  dompteuse, la magicienne et le coiffeur la rejoignirent.

— Euh, ok, le radar a détecté une présence malfaisante près de la

tour  Eiffel.  Mais  permets-moi  de  te  rappeler  que  la  couleur  orange

signifie  qu’elle  n’est  pas  en  train  d’agir,  observa  la  première  avec

mauvaise foi.

—  Oui,  approuva  la  deuxième.  Ce  n’est  que  lorsque  le  point

devient rouge qu’il y a urgence.

— Ça tombe bien, nota Jean-Steve. Parce que la couleur de miss

Divine a encore besoin d’un peu de temps pour se révéler.

Lassogirl fusilla tout le monde du regard.



— Moi, ce que je constate, c’est que si je n’avais pas pensé à jeter

un  coup  d’œil  ici,  on  n’aurait  jamais  su  qu’il  y  avait  un  danger.  Et

contrairement à vous, je suis certaine que son importance n’est pas à

négliger.

—  Sous-entendrais-tu  qu’Arnold  Baltimore  en  est  la  cause ?

demanda Tam’girl, le front barré de plis incrédules.

À la prononciation de ce nom, le coiffeur manqua de s’évanouir.

Arnold Baltimore,  le pire ennemi des Super Filles, représentait  le mal

absolu. Terriblement vieux, il ne cessait d’échafauder des plans tordus

pour détruire l’humanité et même les insectes. Sa laideur était telle qu’on

prétendait qu’un seul regard sur lui vous changeait en pneu carbonisé.

On  prétendait  aussi  que  l’homme  possédait  un  cœur  avarié  dont  la

pourriture  s’était  étendue  aux  autres  organes,  d’où  son  effroyable

surnom : le zombie de intérieur.

—Tout à fait, Tam’, rétorqua Lassogirl. C’est pourquoi nous devons

nous rendre sur le champ à la tour Eiffel, repérer notre pire ennemi et

l’empêcher de mettre à exécution son ignoble projet.

Déconcertée,  la  dresseuse  regarda  la  magicienne  qui  regarda

Jean-Steve qui haussa les épaules.

—  Allez  oups !  s’écria  l’agile  déjà  dans  l’ascenseur  et  ayant

pressée sur le bouton du garage. On se bouge !
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À la vue de la Supermobile sans ses roues, Lassogirl poussa un cri

rageur.

— Qui était de maintenance véhicule cette semaine ?

Une nouvelle fois, Divine et Tam’girl se regardèrent, confuses.

— Ben, ce n’était pas toi ? fit la première à la deuxième.

— Marrant,  j’aurais juré que c’était  toi,  répliqua l’autre, les yeux

écarquillés.

— Grrr, pesta Lassogirl. Pour les remettre, il va bien nous falloir

une bonne demi-heure. Mesurez-vous le temps précieux que nous coûte

votre insouciance ?

— Non, rectifia la dompteuse. Cette opération va nous demander

beaucoup plus de temps. Comme je voulais installer des chenilles, en

plus des roues, j’ai aussi démonté les essieux.

— Ah, tu vois que c’était  toi  qui  étais de maintenance véhicule,

jubila Divine en la pointant d’un doigt accusateur.

—  Maintenant  que  j’y  repense,  oui,  reconnut  Tam’girl  avec  un

sourire en coin. Cela signifie donc que tu étais de surveillance, ma jolie. 


